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leur intercession, qu'il voulût bien toucher le eceur de cette
personne et la déterminer à rendre cette lettre trouvée. La neu-
vaine fut corunencée dès le jour môme ; elle était faite piar les
bonnes sceurs et par la pauvre femme, et, par cette dernière,
avec une ferveur qu'il n'est pas difiicile de comprendre.

Cependant, le dernier jour de la neuvaine était venu, mais
non la lettre perdue. La pauvre épicière perdait tout espoir et
racontait en pleurant son malheur à deux femmes qui utaient
venues lui acheter de l'épicerie, lorsqu'entra dans son magasin
lue troisième femme qui voulut la voir en particulier. Elle la
fait entrer dans un salon à côté de son magasin, après
avoir congédié les deux autres femmes, et quelle ne fut pas sa
surprise et son étonnement lorsque cette femme lui présente sa
lettre chargée avec le billet de banque de cinq cents francs
qu'elle contenait. " Comment, lui dit-elle, mua lettre perdue ?
et pourquoi, malheureuse, m'avez-vous laissée si longtemps
dans la peine et ne m'avez-vous pas rendu plus tôt. cette lettre
dont la perte fait, depuis dix jours mon désespoir ? - Maidanie,
lui répoudit celle-ci, pardonnez-moi, je n'étais pas loin dle vous
lorsque vous avez laissé tomber votre lettre en allant à la poste,
je l'ai relevée avec l'intention de vous la rendre ; puis j'ai été
tentée de la garder, je l'ai mise dans larmoire die ima chambre
entre mes draps de lit. .Far moments, je sentais des remords
de conscience et je voulais vous l'apporter, mais je n'osais plus
de peur die m c mettre par cette démarche un peu tardive, dans
les mains de la j ustice ; mais aujourd'hui je n'y tiens plus et
je viens vous l'apporter en vous suppliut de nie pardonner et
de ne pas perdre une mère de faiiille, en disant à qui que ce
soit ce qui vient cde se ptasser entre nous deux Depuis cinq à
six jours je ne sais ce qui se passe dans ma nmaison ; toutes les
nuits je rêve de mon pè'e que j'ai perdu, depuis trois mois
seulemenit, et il me semble qu'il vient me reprocher mon infi-
délité ; dans le jour mnie, toutes les fois que j'entrais dans ma
chambre, où était cachée cette malheureuse lettré, je Ie sentais
toute saisie d'une frayeur involontaire, j'avais peur des morts


